
p n s deTShqjJeio» à 18fr.S0 au lieu de 22 fr. 
y ^ l ' i u c afTairesoutdté traitdcasur cette base, 
tuais 1 uidustj [a se montre de moius eu nioiui 

pour l'année prochaine.un 
regarde généralement lo mois de mars pro-

nûr t"rme de la hausse et 
M M U e u d pour celte é p o q u e * une baisse 

l'iusieurs Compagnies viennent d'obleuir 
de beaux résultats en pouisuivant leurs tra
vaux préparatoires; citons d'abord la Com
pagnie *io OourceUaa les-Lena qui a recoupé 
UDfl nouvelle veino de rhflih— • grsa d une 
régularité parfaite et d'uu* épaisseur de 8(J 
Ç*ntu»ètra»; la Compag-ie do Meurchin a 
également rencontré uue veine do 10 centi
mètres. Nous ne pouvons que noua féliciter 
de ces découvertes qui prouvent uue fois de 
plus la richesse de nos deux bassins du Pas-
de-Calais et qui nous promettent une ex
traction facile, c'est-à-dire un accroissement 
de 1» productiou. 

J'apprends que la Compagnie des mines 
Bully-Grenay a décidé l'introduction d'ap
pareils mécaniques pour l'abattage de la 
houiile; c'est là uue excellente idée qui ne 
peut qu'iulluer de la façon la plus heureuse 
sur le développement de cette eutieprise qui 
n'est d'ailleurs eucore qu'à ton début. La 
concussion d* Bully-Grenay, qui compte ac
tuellement cinq puits, possède une étendue 
suffisante pour eu contenir vingt. Qqaad elle 
aura atteint ce d-^mior chiffre elle sera eu 
cours d'oxpieitaiton sur t>ut -.on péiimètre 
et elle ne pourra Alie épuisé» qu'après p lu
sieurs siècles d'extractiou. 

_ Lu Coraparuie do>Liévin a é^alarnent dé-
<"' M l'emploi d'appamis mécan ique au fond 
pour la t'iactioTi, iqperceiaept et i abattage: 
d'anties Compagnies vont suivre cetexemple. 

Pour mieux se rendre compte.des résul
tats obtenus par 1 tinploi des procédés méca
niques, la plupart des .Sociétés houillères 
vont envoyés Léon ingmi'jucs visiter las ap
parais à h river qui fonctionnant si bien aux 
raines fia Elar.ay. las macbmes pour le per
cement des galeries aux charbonnages j u h n 
CockerilL à Seraing, près Liège, et le s y s 
tème de traction ' rrrécanierne en usage à la 
Compagnie des charbonnages beiges à Fra-
meri«f».f)rè6 M O L » . 

Les Compagnies qui éprouvent beaucoup 
4flB"^aftàaniÉÉfc4«*jiifièiwJfc^ai»av«-'̂ JM^"& z&àt&A 

! 

de liuuveaux brag.ne dqiveut pas se dissi
muler que 1rs apipare»»..:ipéwiique«i sont 1»» 
plus propres à suppléer a ce manque d« maitt-
d\T>-.vre. Aussi ne $auiaiaut-elres faire trop 
d'i-Doits pour eu *é*»li«»er La piompla appli
cation. Les CTmseils^d'SdrHiiiisrratroii-qui 
compï«UDCut bien leurs intérêts ne recule
ront pas même devant les sacrifices pour 
installer ces appareils qui , dans l'art des 
mines, son i la dernière expression des pro
grès. 

Les Cours. des valeurs de charbsnuages 
n'ont pas subi de grandes variations cette 
semaine. On commence seulement à connaî
tre d'une façon définitive les dividendes qui 
seront distribués pour l'exercice 72-73 . Cour-
riere-i dosnerrv 1,000 (c; Douchy, 160 ; l 'Es-
carpelle, t20 ; Loirs, 8 0 0 ; Meurchin, 100; 
Yendin, Ht); Vîeoigoe et Nueux, 000. Toutes 
ces Compagnie* ont la sagesse de ne distri
buer qu'une partie da h u i s bénéfices, en 
r<!S«*»atil une larg- part pour l'amorliâse-
m o i t des anciens travaux et la création de 

pus 
ivi-

bénélic -» , 
OrD. 

• eiion 
.^tleuù 

«aux. puit*; l'une, de celles ,que n 
* iiUjtturU'liui n'a mèuie duuna en ai 

emie (fat la M o i t i é d e - s e s * 

P r o c è s - v e r b a l a ô l é d r e s s é à la char
g e d ' u a o u v r i e r te intur ier , S a u v a g e 
A r t h u r , p o u r e s c r o q u e r i e d 'uua s o m m e 
d e 8 0 f r a n c s . L e c o u p a b l e a p r i s la 
lu i t e . 

V a n s p e y b r o u u k F r a n ç o i s , chauf feur , 
a é té ai 'teté h ier pour infract ion à u n 
a n ù t â r à ' t x p u l s i o n . • 

0BIT SOLENNEL % S 
du mois sera célébré le lundi 17 novem
bre 1873, à neuf bernes et demie, en l'égktso 
Notre-Dame, pour le repos des Ames dé 
M. ^h«t«Jr«f»Arîrit»*rt*i-Jof»Ki'B P E N N K L . 
décédé Roubaix, le 9 novembre 1971, dans 
bt^-atraeV, rt' da Dame L'AMERi5K MAR
CHAND, son épouse, d£céaé« s u b & è m ^ t à 
Roubaix, la !'• avril 181)9, dans sa 67* 
année. 

Les personne*; qui, par oubli, n'auraient 
pas reçu de lettre de faire part, sont priées 
de considérer le présent avis comme en tenant 
l ieu. 

c o m p r i s q u e t r o p - d a ç b o j t p rue s*:pa-
r a i f i n l d i l l e pour qu'i l m e lût p o s s i b l e 
m | iiiniiu m M FJippiiimy^-fyrtnnri i a 
^i^nnp.pft^i ^ y ^ h l l u rieu ne peut lu 

e u t - ê t r e p t i m c z - v o u s — e t d e v i e e -
p e t i a w ffioai... a u t r e f o i s ! rô

le c o r a r u j n d a n t . . . Mais à pré-
' T r>i v o u s parvenu*; à v o u s 

d« S a u c h e , je ne v o i s p a s 
«. -. q;ui"$rfcuxzaM^fwt e m p ê c h e r d e la 
m J n t e i . . . «t u e l ' o b t e n i r . . . V o t r e s o r t e s t 
dmc<5n*~r: vor, m o i n s . . . 

— Parlant, d e c h o s e s c o n t r e moi ! 
— V o u s e n ave/, au:- i b e a u c o u p pour 

V Q Q S , e t i l n e i'aut p a s q u ' u n e e x a g e r a -
t i o û d e i^odeRÎie v o q s e m p ê c h e d e Ie3 
v o i r . V o u * s a v e z bien q u e je n e fais p a s 
l i i* «Lo ' é .. dt mi t Du i n o m e n t où je 
v o u t a d o p t é , v o u s a v e z a b s o l u m e n t la 
n fém" p^srfion q u e si v o u s é l i e z m o n fils; 
c a r a u x y e u x d e l à lo i , l 'adopt ion v a u t 
la p a t e r n i t é . S i e l l e e s t Vimeu.se , v o u s 
ê t e s K e r g o r , e t d a n s l 'h is to ire d e s 
f a m i l l e s Liotonn*;» et n o r m a n d e » , o n 
v o i t s o u v e n t c ' i s . d e u x n o m s u n i s . V o s 
f o r t u n e s s o n t é g a l e s . . . o u peut s 'en faut ! 
V o u s è l e s j e u n e , v o u s a v e z d e l ' aven ir , 
p a r c î q u e v o u s a v e z d é m é r i t e , e t q u e 
v o u s n e m a n q u e r e z ^aa d o p r o t e c t i o r . 
J e n e VOI'H r ien d a n s v o t r e p e r s o n n e qu i 
so i t d e patUEeà/aJrj^|^;ur à u n e l e u i m e . . . 
L a p o s M ô n e s t flor'c m o i n s d é - e s p é r é e 
q u e v o u ? n e l 'av iez c r u tout d 'abord 

Fai ts Div&ru 
— On a anèté hier, dans le l'i" arrondis

sement, un sieur Julien Couriny, ancien 
capitaine au 244* bataillon fédéré. Les oliar-
g i les pluo graves j e .eut sur Lumiuy, qui 
agiotait , dit-ou, a l'usasailiat de l'archa-

, veque. 
I — Dans sa saance d'hier, l'Académie dta 
I inscriptions et belles lettres a nommé M. 
* R m u y acadéwiicien libie, eu remplacement 

de M. Vilet, décédé. Les coucurreuls de M. 
| D'iruv étaient MM. Niaaifl) et Francisque 
| Michel. 

— Nous avons raconto dernièrement 
qu'une plainte avait été formée contra un 
jeune soldat de la réserve qui avait quitté 
son domicile saus prévenir l'autorité Mili
taire. Le tribunal ue voulant pas se mon
trer sévère a puni ce délit d'une amende da 
10 fr., mais il est à croire que si le fait sa 
renouvelait souvent la peine serait plus 
élevée. 

— La commission de l'Opéra a'eat réunie 
hier, pour la deuxième fois. Aucune résolu
tion n'a été prise et on s'est ajourné à 
dimanche. 

— Institution d'un} commission Je géo-
prnphie commerciale par les Chambras syn
dicales de Paris. — Un fait d'une impor
tance considérable au point de vue de l ' in
fluence qu'il peut exercer sur le développe
ment de notre industrie et de notre 
comme!ce vient de se produire dans la 
dernière séance de la Société de géographie 
de Paris. Le secrétaire général, M. Ch . 
Mamtoir . a j lonné lecture à ses collègues 
d'une le'the par laquelle M. Ilavard infor
mait officiellement la Société de géographie 
qu'une commission mixte avait été constituée 
i»ar quatre-vingt-huit chambres syndicales 
du commerce parisien dans le but de solli
citer le concours de cette société pour 
l'organisation d'explorations commerciales, 
la recherche de nouveaux débouchés et la 
piopagation des connaissances géographi
ques au sein des classes commerçantes et 
industrielles qui sout appelées à en tirer les 
béiiéiices les plus immédiats. 

La commission mixto instituée par les 
ttuainbius k>yuùicalas oc cuurpose de MM.J.-L. 
Hïgra&n, p . é i i l eu t da la chambre-syndicale 
du papier et des iudustri«B qui le transfor
ment, président de la commission; 

PKRSON, président de la chambre syndicale 
du eommwcrt d'exportation, viee-présideut 
de la commission: 

NiGOLB, vice-président* de la Chambre 
syndicale des industries diverses, secrétaire 
do la commission. 

Les autres membres de la commission, 
présidents, vice-présidents de chambres s y n 
dicales, ou membres du tribunal de com
merce, sont : 

MM. Desmarais, Le Céierier, Falize aîné, 
Ciuérin, Brécheux, Héefanl, Maiie, Molténi, 
Pinet , Naud, Séguier, Tourette. 

La Société, de géographie de Paris a ré
pondu à cette démarcha par l'accueille plus 
sympathique. Elle a constitué, séance te
nante, le noyau d'une commission destinée 
à entrer en relations avec la commission des 
chamhies syndicales. Ella a délégué dans ce 
but M. Meu.aud, directeur des consulats 
et d s «dlaires commensales au ministère 
de» i.ffair.^ étrangères, t'uu de ses présidents 
honoraire* ; M. Paul Mirabaud, banquier : 

"i l . Jules (îaruier, ingénieur, et M. C. ilertz, 
attaché aux travaux d^ son secrétariat. M. 
E. C'ïrt&mbert, préàideut de la commission 
centrale, et M. Ch. Maunoir, secrétaire 
général, font de, droit partie de cette com
miss ion. 

Il est permis d'espérer que les travaux 
de ces deux commissions auront des résul
tats non moins profitables pour le progrès 
de la science que pour les développements 
de notre industiie et de notre commerce et 
donneront satisfaction à beaucoup d'intérêts 
généraux dans lesquels, selon l'expression 
de M. Ilavard, « l'honneur et la prospérité 
de la France sont en jeu. » 

Nous devons bigualsr à ce sujet qu'un 
accord de même nature Best établi en Angle
terre d'abord, puis eu Allemagne, entre les 
commerçants et les industriels d'une part, 
et les sociétés de géographie de l'autre. 
Cette association a eu pour résultats de 
multiplier les entreprises géographiques 
dans des proportions encore inconnues en 
France. 

— (rutrre des Achuntis. — Les reemes 
Jlaovssa. Les documents qui nous sont 
fournis parla Société >iegéographie de Paiia 
donnent une grande importance à l'eniole-
ment que les Anglais font des noirs ap
pelés Èaonssa sur le3 bords de l'AMsainie, 
où nous possédons un établissement colonial. 

D'après les traditions géographiques ac-
ciédltâcs jusqu'à ce jour, les llaoussa sont 
uu peuple établi au sud-ouest du l a c Tchad. 
Noua avons tout récemmeut appris, giàca 
aux eommuuicdUous das chefs de l'expédi
tion française d'El Goléah à notre Société dfl 
géographie, que les llaoussa forment u n 
royaunre drvisé en plusieurs provinces, dans 
une légion fertile de la adue torride; que 

pi êtres musulmans du Sénégal vinrent dans 
la IIaoussa,qui élaitalora un petit royaume-
Ils convertirent Ja population à l'islamisme,. 
et ui persuadèrent qu ils avaient la mission 
]no\ nie u liai ie de eoumettre l'Afrique entière. 

| L'un d'eux, Osman l a u d a , fut pioeiamé 
| sultan, et commença une guerre tainte qui 
| rappelle la plus brillante épuque des 
| conquêtes musulmanes. Il soumit tout le 
; pays, depuis le lac Tchad jusqu'au Niger. 
j Sus successeurs étendirent leur empire foi t 
I avant dans le Sud, où 'la réduisirent sous 

leurs lois la grande peuplade des Adamaoua 
qui habitent les vallées du cours supérieur 
du Binné , un dts principaux affluents 
orientaux du Niger. 

Le cheik disait qu'on pouvait évaluer la 
population du nouvel empire à IS millions 
d hommes, que l'administration en était 
ferme et énergique, que les chrétiens y 
trouveraient bon accueil et des garanties 
pour leur sécurité personnelle. 

H ajoutait que cet empire était très-riche 
et tiès-fertile, mais que sa richesse était 
encore dépassée par celle d'un pays nommé 
Oougueb, qui le touche du côté du sud et 
fait suite au royaume des Achantis en allant 
de l'ouest à l'est, au nord du Dahomy et de 
Bénin . La capitale du Gonguch serait le 

SI us grand marché de l'Afrique. L'affluence 
es marchands y est si considérable, qu'il 

faudrait l'évaluer à plus de 500,000 âmes. 
Ces assertions out été confirmées non-

seulemeut par le fait de l'enrôlement des 
recrues llaoussa, mais aussi par les relations 
les plus divpi6es des nègres du littoral du 
golfe d* Guinée. Tous s'accordent à dire que 
l'intérieur de l'Afrique est soumis à vm 
vaste empire qui a refoulé vers Ta côte la 
plupart des grandes peuplades avec lesquelles 
les* Européens, sont actuellement en relations 
commerciales. 

Il n'est pas jusqu'aux esclaves fugitifs 
originaires du Soudan qui, en venant cher
cher la liberté sur le sol français de l'Algérie, 
n'aient attesté sur plusieurs'pomts la w t t e 
des informations du cheik Chenh-Guitît . S i 
les anglais qui jouissant de la phis grande 
influence auprès du sultan de Haoussa 
peuvent le déterminer à prendre part à la 
guerre contre les Achantis, il est probable 
que la guerre se dénouerait l'hiver prochain 
par une soumission générale des peuples 
insurgés. 

COMMERCE 
A v i s «liv«'i»tt 

AiiTen, 15 Dorwiibr*. — Cotons. — On nuus a fait connaître 
Il vejite île 100 balle^ootea du Beagala, ditimuibw, *u P(U U< 
>r. iti par 39 kttOf. 

Cordeaux, J3 novembre. — Laines. — On a vendu I* balle? 
PaTTOm-H a fr. 3(1» 

Shanghai, 13 novembre. -» Colons. — Btipsla lair médian 
a.iu taels. 

Nii.'.— Demande. N. 3 Tàatlée 4.53 a 4.73. 
Ventes dépuii le d.'nart <1* la dernière mal'» —.— battes..Ei-

iwrl.iiion jaeqt'a ta j»ur (Chine et Japon) M.3M balles. 
Havre, 14 novembre. — Clàduie. -r tatous. - - Diipâiùt.lu 

i aime; ou a vendu 801 halles de fr. 9H.50 a ÎOO uour Iow mid-
dlinirtkûfsw f*f navire en char?» et fr. HS'a K»1.8»ponr 1res 
"ni. Ijauuiw* car .nuv. Ce M.ir mardi* ferait, n i v«»d« t»»™ 
halles de fr. 103.50 a 106 pour low middline; Louisiane par navire 
en tuarije_ 

T H K A T H I l i t : R O I K A I I 
Dimanche 10 novembre. 

I . a Boi i<i«tr«ic i*«- <lea I n n a t e a i s . 
grand drame en fi actes et 1U tableaux-

Distribution des tab leaux .— 1er tableau, 
les piliers d*s halles. 2° tableau, le cabinet 
du roi; 3 e tableau, Jacques Bonhomme; 4* 
tableau, le rend»*-vous de chasse; l»'" tableau, 
les 1 pères; C* tableau, la Maunarde da 
Margot ; 7* tableau, îe cimetière des. In
nocents; K4 tableau, le vieux serviteur: -9* 
tableau, la mort de Coueiui; lu 4 tableau, 
le trésor de la maréchale. 

Distribution des rôle». — Louis XIII , MM. 
J. F A v a s ; Henri IV, QUBKTIN ; ilenriot, 
LKMAISTRS fils; JacqueaBeQhennne,HTad)r-
•mK ; Concini. FAYK: Vitry, B s i x u c c i ; Bas-
sompierre, IIKNRI ; Tavannea, V A L H Ï T E ; 
Barbet,ALBERT; Drapier, LIKMAIST&K père; Vil-
lars, id.; Courtoie, L E V Y ; Un cavalier, H E N R I ; 
La maréchale d'Ancre, et Margot Deuquctière, 
M'"" AUOUSTA; Marie de klédicis, J|iri.H|i; 
Marie Concini, DALBY; Glorietfe, J . ÎIYA<:IN-
Ï H I ; Mère Camusot, CHATEAUBRIABP; U n 
page, MESNIL, ; Un page, MARIA ; peuphî 
soldats, aeigueurs. 

V u son importance cet ouvrage £ùra joué 
seul. 

On commencera à fi h. 1/2. 
Demain lundi, RELACHE. 
Jeudi prochain 1:" représentation de : 

l / E e U f e l l e d e I V W B M ) * , «.onuédie 
nouvelle, et l ^ r i i r s l , vaudeville nouveau. 

I me, sont industrieux; qu'ils possèdent une 
| o;fianisation militaire bien supérieure à celle 
i que l'on constate chez les autres peuplée 

nùgies, et que depuis quelques années les 
j commerçants anglais font avec eux des échan» 
j ges assez impoitants. 

La fait de l'enrôlement des l laoussa sur la 
J côte occidentale de l 'Af ique à plusieurs 
! centaines dô lieues du si^ge qu'on assignait 
1 à leur nation, permet d'admettre à priori 
\ que ce royaume s'est récemment étendu 
j dans des proportions extraordinaires. Cette 
J conclusion ne serait encore qu'une simple 

présomption si nous ne nous étions rappelés 
que noue devons à uu des membres de notre 

; Société de «éogiaphie, M. Il, da Biaeiaont, 
des documents du plus haut intérêt su t l ' iu-

i - térieur de l'Afrique. 
M. de Bixeuiojit, qui était parti en 1870 

! avec sir Samuel Baker pour la célèbre exnédi-
I tion du haut Nil et que la guerre rappela 
l brusquement à aou poste comme Heutenaut 

d- vaisseau, atflft ToeiTfilit de la nouhhé d u n 

VIANDE ET QUINA 
L e v i a AtHMitl u n <esain<% et aux 

principes nutritifs de la v i u t a d e , fortifie 
I et reconstitue, enrichit le sang, réveille 

l'appétit, assure les digestions, combat les 
lièvres et les diarrhées; dans la chlorose, 
l'anémie, les épuisements et les convales
cences, je déclare que l'on ne peut pas e m 
ployer un tonique plus efficace. 

D1- Bertulus, professeur de physiologie, 
etc . 

Dépôt à Roubaix, chez MM. Coille et 
Deschodl, Pharmaciens. 

M 8 2 . 
_ , m^am 1 • 

Monsieur le îtédacteur 
J'ai lu dans votre journal beaucoup de 

guérisons de cancers, obtenues par le doc
teur Cabaret, de Paris Lea malheureux at
teints de cette terrible maladie, liront avec 
intérêt ces quelques lignes. Il y a s ix ans, 
je portais au sein gauche une tumeur can
céreuse du volume de la tôte d'au homme, 
ma faiblesse était extrême, j'étais mouran
te. J'entrai dans la maison de santé du doc
teur Cabaret [aujourd'hui rue de Long champ, 
6) , où je fus guérie en trois mois, sans 
opération. 

P É L A G I E P A Y N E A U . 
La Flocellière, par Pouaanges (Vendae.) 

a$tt. 

LE RÉGÉNÉRATEUR DES C H E V E U 
DE Mme s. A . ALLEN, est employé depuis 40 
an* en Angleterre et an Amérique ; c'est la 
seule préparation qui rende positivement 
aux cheveux blancs ou gris, leur couleur 
primitive, la beauté et le liatrt d* lajewtesH. 
Une amélioration sensible se produit immé
diatement. P R I X : 8 fr. le flacon. — Dépôt : à 
Part», 3b, boulevard Ilaussmann, et à. Rou
baix, chez M. Emile Leiguei, 4o,rue d a Vieil -
Abreuvoir. 3845 

SANTE A TOUS dee tne par la d é 
l ic ieuse far ine de S a n t é de D u Barry de 
Londres , d i te : 

REVALESCIÈRE. 
Vingt-six ans i invariable succès. 
El le combat avec succès les dyspepsies, 

mauvaises digestions,gastrites.glaires, vents, 
aigreurs, acidités, pituites, nausées, renvois, 
vomissements, même en grossesse, constipa, 
tionidiarrhée^yssenteries,coliques, phthisie-
toux, asthme, étouffemeuts, étourdisaemenls, 
oppression, congestion, névrose, insomnies, 
mélancolie, diahète, faiblesse, épuisement, 
a n é m i a chlorose, tous désordres de la poitri, 
ne, gorge, haleine, voix, des bronches,vessie-
fbie, reins, intestins, muqueuse, cerveau et 
sang. — 78,000 cures, y compris celles de 
8 . § . le Pape, le duc de Pluskow, Madame 
la marquise de Bréhan, etc. , e t c . , dont 
extrait. 

N° .49 ,842 : M"'* Marie Joly , de cinquante 
ans de constipation, indigestion, nervosité, 
insomnies, asthme, toux, ttatus. spasmes et 
nausées .— N°. 47J270 : N*. Roberts, d'une 
consomption pulmonaire, avec toux, vomis-
seraeut, constipation et surdité de t a an
nées. *— X". 46,21(1: M. le docteur-médecin 
Martin,d'une gastralgie et irritation d'estomac 
qui le faisait Tomir lo à 18 fois, par jour 
pendant huit aus. — N», 46,218 ; le 
colonel Watson^ de la goutte, névralgie et 
constipation opiniâtre. — N ° . 18,744 : le 
docteur médeciu Shorland, d une hydropisie 
et Qorjltipation. — N° 40,b22 : M. Baldwin» 
de l'épuisement Le plua complet, _ paralysie 
de la vessie Ct des membres.par suite d'axcès 
da j eunes se , 

Plus nourrissante; que la viande, elle 
économise encore 50 fois son prix en médeci
n e s . En boi tes : 1/4 ki l . , 2 fr. 23; 1/2 k i l . , 
4 fr»; 1 ki l . , 7 fr.; 12 ki l . , 60 fr. — Les 
jii&euiis di Retalescière en- boilfts, de* 4 , 7 
et 60 fiança. — t i à ittt*l*»eièpe chocolatée, 
en hoitea de 2 fr. 2%i c ; i b . ST6 tas&es^ 60 
fr. franco. — Dépôt à Houbaix chea MM. 
Coitle, pharmacien, Morelle-Bourgeois e t 
ebe» les autres phannatiena et ô>ieiaj's.r— Du 
BARRT BT C O . , Ï 6 , Piaoe Vendôme, à Paris. 

40l>5 — A. 

BOURSE HK P A R I S 
PU tl> M>VMiIli»E 

• •• ' MATIÈRBS D'OR, KT D ' A J W Ï B N T , 

L n j fnna ie M è r e , ou l'éducation du 
premier âge, journal illustré de l'enfanee, 
paraissant le i n de chacjue mois, SQUS le 
nalignage dp,. Sofiéiés protectrices de l'en-
tanea d* Ly^a , de «faraeille et de Rouen.— 
Rédatteur en chef : le D ' Brechard # , lau
réat do l'Institut, inspecteur des bureaux 
de nôumoea e t des crèches de L y o n . 

SOMMA1KB 0 U PREMIER NCMBRO .' 
A mes lectrices. — A la presse, au corps 

médteal. — Cwwerfe du docteur. — L'édu-
les indigènes,récemment convertis à Tlslamis-» { eation du nanveao-»é 'hygiène d e l à mère ; 

VALEURS Clôtura 

ell •'«•> 

tt#m iwMkW? ' * t*&**ti} 

graud voyageut y f i id in , luckukk «éué#«lais 
Slïd-MonaraAe^-CTuîrîn Cuétil , des reusei-
pnement» prtfdeua sur le nouvel empire des 
i t a o u * * . 

allaitement maternel , habillement du nou 
veau-né) . - — Le berceau (poésie). — Le 
berceau (bygrèie) . — Les deux amies (nou
velle) . * f Chrouiqne des Sociétés protec
trices da l'enfonce. — Correspondance. — 
Hygiène (le sevrage). — Petite correspon
dance. 

• .ravures. -r- Un baptême dans le Perche. 
-»• Le uouTeau-ne. — Le berceau. — D i s - | 
tribution des prix 4e la Société nationale ) 
d'eneouragemeut au b b n . — Le serrage, j 

Ce journal est le complément de tous lea , 
journaux qun reooiteut les jeunes femmes. 
M. le D r Brochard a pensé, avec raison, que j 
le meilleur moyen it diminuer la mortalité j 
des nenveanx-nés en France, était d'appren-
re aux jeunes mères à élever elles mêmes i 
leurs enfants et de leur enseigner l'hygiène ! 
de premier Age, qu'elles ignorent presque ; 
toutes. Tel est le but pratique, moral et 
social du journal Le jeu M mère. 

Pi ix par an : 6 fr. pour la France «t 
l'Algérie. — Un numéro : 60 centimes. — 
On s'ubonne chtz M. Joaserand, adminis
trateur géraut, plact Bellecour, *, Lyon . — 
Envoyer en un mandat ou en timbre****»*. . 

, •—• Les ahujunanienW datent d« l*f n«vea* 
IWHW't *« WW \ 

• * n * s 

A TERME 
3 0/0 
5 J/0 1871 
3 0/0 1.872 
B . de France 
B , de Paris 
Feneier 
Mobilier 
Générale 
Est 
L y o n 
Midi 
Nord 
Orléans 
Ouest 
Gaz 
S u e s 
li 0/0 Italien 
Espagnol 
Lombards 
Autrichiens 
COMPTANT 
3 0/0 

5 0/0 bbéré 
5 0/0 non-11b. 
4 1/4 0/0 
Morgau 
Ville 1869 

* 1871 
Obi. 3 0/0 Est 

> Lyon 
» Midi 

* Orléans 
* Vende* 

OrléaDS à Cb. 
O ï l . R o u e n N. 
, . (Spd) 

BANQUE 
3 0/OEsp. Iut-
30/OEspExtii9 

. 6-ti/O Turc 
oO/O Péruvien 

57 .50 
90 .80! 

90371/1 
43.70 

10; 3 73 
730.»» 
328 .75 
5 3 0 . > • 
400.»» 
8 6 7 . 5 0 
5 9 7 . 5 0 
1009.» 

695.»» 
407.soi 

59951 
3 3 5 . . » 
361.25j 
713 .25 ' 

5 7 . 4 0 
90 .85! 
91 .05! 
82 .»»l 

508 
2*3 
250 
274 
278 
2\2 
276 
227 
2S1 
» i • . * » 

193.50 

«a 

*i.r*m*. 

5 7 . 3 0 
90 .80 
9 1 . » . 

43 .65» 
100!.LO 
785.»» 
326 .25 

»••.»» 
493.7| 
808. n 
»• » >» 
100250 
815.»» 
« . » » » i 

696.35 
4 1 0 . » . 

S t . 3 0 
3.35.»» 
360.»» 
710.»» 

5 7 . 2 5 
90 .55 
10 80 
81 .70 

510.»» 

iaau* 

û .20 
0 121/2 
0.171 

5.»» 
11 .25 . 

5 . . . « 
2 .50 
3 .75 

».»» 
».«» 
»•>• a.50 

• ».»» 
».»» 
».»» 
». *• 
0.65 
» . f » 

1.25 
3 .75 

0 .15 
0 .30 
0 .2? 
0 .30 

. . . . 

t aine 

».»» 
. . . » 
! . » « 
> . »» 
» . » . 
3 .73 
1.25 

Or en barr. à lOOOjlCUU , 
le i . 3,43* fr. i i c . . . 
>t (|MeLC3 de 20 fr) 
à. en fciwe a 1SOO;«. »J; 
le k. ïW tr.SSc 
Ducats de Holl. cl J'An». 
Piastre»a coluuucj R-iJiu. 

iJ. r'̂ ncaino? 
Algies d'Àaiértqu* (!• U.) 
SuBteraio» Auglaij 
BanckBolw 
Dollar» ' 

an i p»« 

.50 

2 8 2 . 5 0 
248.75 
274. 
27é. 
271 
"575 
228 
232 
205 
1JQ 

50 

75 

80 

23 

2 50 

!/16 14 43/16 U Ï / 8 
17 5/K1, 175 /8 
40.H0 46 .5â | O.ïii 
G; 7/« « s / i o ! i / i • 

1.23 

1/2 
1/6 

» • » • 

H .1. 

\>..U 
Il 63 
& l'5 
& «U 

V, 30 
55 35 
«S 15 

B 12 

a . -t. 

a is '• 
a 1180 

a S 60 
a * « • 
a » i» 

.f. a S» »•• 

. î . a » * 
l.Ma 5 t5 

H » P»M 

»iii» r"16 

.f-

4* 
•f. 

ESCOMPTES . „ 
aeqae de France.... 1 • » ( • « « » « " 9 0 i g 

id. J'iDflewrre.. » J»/« 
Id. de Belgique... «i0!*1 

BONS DU TRÉSOR 
4 Irï «i» de 3 a 6 moi» — • • ! • . * • • * l l ""^ 

B 1|» 0<9, i un aa. ^ ^ _ ^ 
C8AS6BS | A trois mois A courte échéance 

sîSîtS 

ttfJIiliETM F I M A M C I 
Bourse de Paris du l a novembre 

Dente heures.— Notre marché, qui arait 
débuté dans de mauvaises conditions. Tient 
tout à coup de se relever d'une façon é n 9 J p 
gique. Notre Emprunt nouveau, de JO »«> 
est remonté 91 05. 

Lea causes de cette brusque reprise sont 
encore ignorées. 

Les demandes out succédé rapidement 
aux offres, et lea échanges en ce moment 
sont très importants. 

Le marché des valeurs reste calme. 
Le Foncier fraaoais est côté 780, le Mobi

lier 325, et laCénérale 520. 
Les aetions et délégations de Suez sont 

faibiee; on les oiiïe avec 2 tt. de perte sur 
hier. . 

Lea actions de nos grandes lignes ae 
Chemins de 1er sont assez fermes. Le Lyon 
est demandé à 867, l'Orléans à 815, 1 Est a 
4V2, et le Nord à 1,000. 

Les Autrichiens, de 707, cours de début, 
sout montés à 711. 

Les Lombards se négocient à 360. 
Le Foncier d'Autriche a été très faible.an 

l'offrait à 535; quelques demaudea viennent 
de le faire remonter à 540. 

La rente italienne est très demandée a .*.' 
60. 

Le Gaz est ferme à 6'J;i fr. 
Trois heures. — Nos Rentes testent aux 

cours les plus élevés de la journée; le^3 0,u 
fait 57 50, et l'Emprunt nouveau 91 15. 

B O U R S E D E L I L L E 
DO 1 5 NOVF.MRRE 

FONI>S o n L'axai 

Rente 3 0/0 
Rente 4 1/2 • • 
Rente 5 0/0 -J* 
Emprunt 5 0/0 1872. 635^ payés . . 

OBLIGATIONS DBS YILLBS. . 

Paris 1*55-1860 £ 1 £ • 

56 83 
81 . . 
90 80 
91 «3 

Paris 1865 
Paris 1869 
Parts 1871 
Lille 1880 
Lille 1863 
Lille 1868 
Roubaix et Tourcoing. 
Amiens 
Département du Nord . . . . 

CBBMINS DB FSB 

Aetions Nord 
id. Lyon . 
i d . Orléans 
i d . Lille à Béthuna. . . . 
id . Lille * Valenclermes 

Obligations Nord : • • • 280 

437 SO 
280 . . 
25d . . 

88 S0 
82 50 

411 . . 
55 . , 
93 . . 
81 lu 

890 , . 
862 aO 
816 . . 

«74 . . 
266 EO 
275 76 
271 Tt 
271 . . 
«73 7» 
227 6* 

220 . * 

550 

I d . Lyon fusion anciennes 
id . Lyon fusion nouvelles 
id. Orléaus 
i d . Midi 
id . Ouest 3 0/0 
id . Est 3/0 0 
id. Lille à Béthune . . . . 
i d . Mines de Béthune . . 
i d . Lille à ValencienHee. 

VALEURS LOCALES 
Caisse de Lile, Verley-Decroix. 
Caisse de Roubaix Decroix-Vermer 503 75 
Calssed escompte Pérot « t C ^ v * ^ ' * 

id. actions nouvelles \ 2 * • « » * - { * > ^ • • 
CréditindustrieletdeDépôtsdu Nord * ^ * * 
Comptoir commercial Uevilder et C». 515 . . 
Gaz de Wazemmes • • . . . . • • • « , * J " •• 
LeNord,assurances contre 1 incendie 1330 . . 
Caisae Platel e t C.aot . de 5O0, 250 p . t» 10 . . 

CHARBONNAGES 

àuchy «J -
Asincourt . Ï . X ** 
Bruay i l w • « 
BuUy-Grena'y (le sixième) lOSlJ 4010 1015 

gruxriares. .". «0»W . . 

Douchy 2 g " 
Escarpelle *£* • • 
Ferfayanc 2 . ^ • • 

i d . actions noav TI-ÎH '* 
Aniche douaième f g S S '* 
T ana « t e l OU t » 
L'en» 1K9S 
Meurchin porteur 1 0 " • • 

i d . nominatif 'Ina" 
Liéviu (Action libérée) «Î50 . ! 
vSToignë êt'Nœ'ux.' • l , 0 t ) 0 *; 

COURS DBS HUILES DB LILLE DP 14 NOTBMBB» 

Coiia 
— *»or.». 

oKttla» b. . ? . 
— ItOUH 
Caoelisa 
Chaarra 
Lia (ayi 
Lis àtraar 

Halla» 
l'bectolltr» 

.73 BO 

'.'.'r'.'. '..'. V. 
... .. ... .. 

loetlolitr» 

Sa .'. M . . 

» . . 41 . , 

19 . . 11 . . 

•i:: «:: m - «• •• 

Tootnaa 

i* 

t» . . . . -

S:: 

eu>iic ««i ''n*-~n"7 ii'irm^mat mmê) 
tt^ ftmm0Ks»>Vp«t1e»i»»aiiaiaa y a s a » 

VïouvdhsLucievioicl « U H # 
mfHMtf mêm» m» nuit auré I*'I latti.jaj, 

i S «* «̂ *a«s C M 0Us«rU«j»v 

LHpii k Ut >UM*ltU àifhiitlhm^ 

Vimeu.se

